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L’auteur principal de cet ouvrage est membre correspondant de notre Académie. Il fut 

professeur du service de santé des Armées avant de prendre sa retraite, sans pour autant cesser 

totalement d’enseigner, notamment à Tananarive. Sa relativement courte bibliographie signale 
qu’il a co-signé plusieurs ouvrages, ou qu’il a bénéficié de la collaboration, c’est ici le cas, 
d’un autre médecin spécialiste des maladies tropicales et de leurs caractéristiques dans 
l’Océan Indien. 

Il n’est guère question ici de « santé et médecine », mais comme l’écrit l’auteur, de 

son goût ancien pour les coquillages, passé du « statut d’amateur à celui de conchyliologue ». 

Mais là encore, le titre pourrait le laisser entendre, ce n’est pas plus un ouvrage savant sur 
lesdits coquillages. 

Comme le dit l’auteur dans sa quatrième de couverture, « … n’est pas un livre sur les 
coquillages marins, mais une étude, d’une part, sur l’histoire des expéditions maritimes à la 
découverte des coquillages marins et, d’autre part, sur les relations de l’homme …et les 
coquillages marins… ». 

Soit un livre de souvenirs autant que de science, souvenirs à une entrée et ouvrage de 

mémoires, toujours à une entrée, de ces livres que l’on rédige pour les proches et un public 
ami. La relation d’un « hobby », comme souvent l’on dit. Mais « hobby » néanmoins savant. 

Dès son introduction, l’auteur explique où et comment il a commencé à s’intéresser 
aux coquillages marins : au tout début, dans la province de Majunga à Madagascar, plus tard 

en Polynésie française. Mais aussi, dès cette introduction, un rapide rappel des cinq classes de 

coquillages marins. C’est dans l’ensemble (ou Province) indo-pacifique, la plus vaste du 

monde, qu’il poursuivra ses recherches et collections conchyliologues. 

Très logiquement, en une quarantaine de très courts chapitres, l’auteur et son coauteur 
ou collaborateur traitent de la définition géographique de la « Province », des différentes 

acceptions de l’usage par l’homme des coquillages (de la nourriture à la décoration – 

cultuelle, artisanale, parures… - pour en arriver – métier oblige – aux différentes maladies ou 

envenimations ou toxines à propos desquelles le médecin reprend le pas sur le collectionneur. 

                                                 
1
  

Les recensions de l'Académie de Académie des sciences d'outre-mer est mis à disposition selon les termes de la licence Creative Commons Paternité - 

Pas d’Utilisation Commerciale - Pas de Modification 3.0 non transcrit. 

Basé(e) sur une oeuvre à www.academieoutremer.fr. 

 

http://www.academieoutremer.fr/index.php?option=com_content&view=article&id=54&Itemid=90
http://creativecommons.org/licenses/by-nc-nd/3.0/
http://creativecommons.org/licenses/by-nc-nd/3.0/
http://www.academieoutremer.fr/
javascript:void(0)/*253*/


 
Bibliothèque de l’Académie des sciences d'outre-mer 

 

 

Dans une très courte conclusion, l’auteur cite un chant tahitien, celui de la création du 
monde : «Le ciel est une coquille, la terre est une coquille, la coquille de l’homme est la 
femme, car c’est par elle qu’il entre dans le monde ». 

Bien illustré, doté d’une bonne bibliographie (pour autant que le non-spécialiste qu’est 
le rédacteur de la présente note de lecture puisse en juger) cet ouvrage se lit sans peine et 

ravive des connaissances que le lecteur dit « éclairé » avait peut-être mal en mémoire. 
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